
Ipecacuanha. 

(Poudre de la racine, et teinture de la poudre.) 

L'action ne paraît pas durer plus de seize heures. 

Horripilation avec bâillement (observ. pendant la première heure). 

Insensibilité très vive au froid. 

Horripilation avec renvois. 

Refroidissement. 

Battements de cœur. 

Battements de cœur presque sans angoisses. 

(Vertige en marchant). 

Inquiétude dans le ventre (observ. après une demi-heure). 

Sensation de vide et d'atonie dans l'estomac. 

Goût fade dans la bouche. 

Adipsie. 

A la base de la langue et dans le voile du palais, sensation qui provoque l'afflux de 

la salive, analogue à celle que l'on éprouve en mangeant du marchantia, ou plutôt 

de l'estragon. 

Sensibilité trop vive et presque douloureuse de l'intérieur de la bouche. 

Picotements aux lèvres. 

Picotements aux bords de la langue. 

Afflux abondant de salive pendant quelques heures. 

Envie de vomir, vomissements. 

Picotements dans la gorge (observ. plusieurs fois pendant la première demi-heure, 

la première heure). 

Douleur en avalant, comme s'il y avait une tumeur dans le pharynx, espèce 

d'angine (observ. dans la première heure). 



Sensation, dans le pharynx, de sécheresse trop grande ou de cette âpreté que provoque la déglutition ; elle 

diminue ou disparaît pour peu de temps en avalant la salive ou une boisson ordinaire ; espèce il angine 

(observ. le plus souvent pendant la première heure). 

Somnolence (observ. avant la fin de la première heure). 

Sommeil agité avec plaintes. 

L'enchaînement des idées se fait lentement. 

Inaptitude pour toute chose. 

Maladresse. 

Ennui de tout. 

Morosité taciturne, méprisante. 

Morosité, il méprise tout, et veut que les autres ne fassent aussi cas de rien. 

Morosité, il se croit malheureux. 

Extrême impatience. 

Mauvaise humeur de ce que des travaux et des affaires marchent trop lentement. 

Colère pour le moindre bruit. 

Propension extrême à l'indignation et à la colère. 

(Douleurs lancinantes çà et là, provoquées par le mouvement et finissant par devenir brûlantes.) 

Élancement dans l'hypocondre gauche (observ. après une demi-heure). 

Élancement dans l'anus. 

Douleur pongitive dans le front, le toucher la provoque et l'exaspère. 

Douleur ostéocope de tous les os (jointures), comme à la suite d'une contusion. 

Douleurs des articulations semblables à celles que le mouvement y provoque quand 

les membres sont engourdis (ces deux symptômes observ. vers la troisième heure). 

Sentiment de tension et d'expansion extrêmes du ventre. 

Colique flatulente. 

Tranchées tenaillantes dans les deux hypochondres et l'épigastre (observ. à la 

troisième heure). 

Tranchées déchirantes autour de l'ombilic, accompagnées de frissons. 



Douleur déchirante dans le ventre au-dessus de l'ombilic. 

Douleur déchirante dans le front, le toucher la provoque et l'exaspère. 

Douleurs tenaillantes dans le pied droit. 

Douleurs tenaillantes dans le bras droit (ces deux symptômes observ. (ntre la 

troisième et la quatrième heure). 

Douleurs tenaillantes (vulsives déchirantes ?) fugaces dans le côté gauche de la 

poitrine, sous l'aisselle. 

Dyspnée. 

Serrement de poitrine pendant quelques heures (je l'ai vu naître vers la quatrième 

heure). 

Céphalalgie, comme si le cerveau et le crâne avaient été contus, s’étendant à travers tous les os de la tête 

jusqu’à la racine de la langue, et accompagnée de nausées. 

(Céphalalgie pressive.) 

(Céphalalgie tensive.) 

Urine rouge peu abondante. 

(Chaleur interne avec refroidissement extérieur.) 

Sifflement dans les bronches en respirant. 

Toux provenant d'une sensation de constriction et de chatouillement, qui s'étend de la 

partie supérieure du larynx à l'extrémité inférieure des bronches (observ. vers les 

quatrième, sixième et septième heures). 

Toux suffocante. 

Craquement des articulations. 

Douleur dans le genou, comme si les ligaments étaient très fatigués. 

Pupilles plus dilatables. 

(Selles vertes porracées.) 

(Selles citrines.) 

Sécheresse des paupières avec somnolence (observ. à la huitième heure). 

Douleur de tête passagèrement pongitive, lancinante, devenant pressive au bout 

d'une heure (observ. vers la huitième heure). 



Esprits agité de désirs et de vœux indéterminés, scrupuleux, curieux, plein de sollicitude (observ. entre la 

sixième et la huitième heure). 

Pupilles très dilatables (observ. à la huitième heure). 

Lassitude des jambes et des membres inférieurs (observ. entre la huitième et la 

dixième heure). 

Douleur vulsive des dents par intervalle. (Observ. entre la huitième et la dixième 

heure. L'observation est-elle juste ?) 

Sensation de torsion et de constriction dans les testicules (observ. vers la huitième 

ou la dixième heure). 

Chaleur externe sans chaleur interne (je l'ai observée parmi les reliquats). 

Observations d'autres auteurs 

Scott, med. and phil. Comrnent., vol. IV, p. 75. (Par la vapeur de poudre.) 

Dyspnée convulsive (observ. chez deux femmes). 

MURRAY. med. prat. biblioth., t. III p.237. 

Dyspnée. 

Epistaxis. 

Hémoptysie. 

Geoffroy, Traité de la nat. méd., t. Il, p. 157, 

(Par de la poussière d'ipéca répandue en l'air.) 

Inflammation des yeux. 

Epistaxis. 

Angine. 

Respiration difficile. 

Hémoptysie. 

Murray, appar. rnedicam, t. I p.806. 

Vomissement (après un quart ou une demi-heure). 

Purgation. 

Hilary et Cleghorn, apud eumd., ibid., P.813. 



Sueur, souvent la nuit suivante. 

Clarck, apud eumd, ibid., p.814. 

Nausée pénible. 
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